
Chers paroissiens, 

Aujourd’hui, je m’identifie au prophète Elisée de la 1ère lecture. Comme Elisée, vous m’avez 

accueilli : accueilli comme séminariste, puis comme diacre et aujourd’hui vous m’accueillez 

comme prêtre !   

Devant l’accueil de cette femme, Elisée pose cette question à son serviteur : "Que peut-on 

faire pour elle ?" 

Que puis-je faire pour vous ?  

➢ Rendre grâce et vous dire merci ! 

Du fond du cœur, je rends grâce et je vous dis merci : merci de m’avoir accueilli comme 

séminariste dans une année spéciale, en soutane, sans être un "don". J’ai vécu cette année au 

milieu de vous, dans les différentes facettes de mon apostolat. Soyez-en certains vous avez 

pris part au "oui" que j’ai donné dans l’ordination diaconale.  

Merci pour cette année diaconale, pour votre patience dans mes impatiences, de votre patience 

devant mes " on verra plus tard", de votre souplesse avec mes "on verra bien comment cela se 

passe"! de votre bienveillance dans mes premiers pas en prédication. 

Merci pour votre foi, le désir que vous avez de Dieu qui s’exprime par votre présence à la 

messe dominicale, en semaine, durant les grandes fêtes : je pense spécialement au magnifique 

triduum pascal de cette année, ou encore aux messes à la bougie durant l’Avent. Merci pour 

votre désir de rencontrer de nouvelles personnes à travers les invitations de don Ludovic à 

saluer quelqu’un que vous ne connaissez pas, en étant prêt à changer vos habitudes ! Merci 

pour vos engagements à travers les services paroissiaux et les associations qui montrent que 

chacun peut s’engager à sa mesure, selon ses compétences. 

Merci chers jeunes, servants et enfants pour votre joie de vivre, votre entrain à venir servir la 

messe, à prier à jouer !  

Merci chers parents pour la transmission de la foi dans vos familles, voir cette ribambelle 

d’enfants à genoux sur les tapis durant la consécration en est le signe. Merci pour vos 

taquineries qui aident à ne pas me prendre au sérieux. 

Merci de votre prière, de votre témoignage, de votre foi dans le prêtre dont je suis le témoin 

depuis samedi !  

Merci à don Ludovic : merci pour votre disponibilité, vos conseils, votre confiance et votre 

accompagnement durant ces deux années et merci d’avance pour celles qui vont venir !   



➢ Que puis-je faire d’autre pour vous ? Continuer à grandir !  

Par la grâce de Dieu me voilà prêtre ! Pour moi, c’est la fin d’un chemin de formation au 

séminaire qui ne fut pas un long fleuve tranquille. Pour ceux qui se disent que pour être prêtre 

il faut être bien câblé, avoir une appétence pour le scolaire, ce n’est pas vrai et j’en suis la 

preuve !  

Aujourd’hui c’est le début d’une vie, qui se finira, c’est mon désir, tel un serviteur qui a tout 

donné, tel le père Bernard Courteille qui, malgré ses 90 ans, se levait à 5h pour aller prier et 

célébrer la messe au carmel; qui, tous les jours, passait 4h pour préparer sa prédication du 

lendemain; qui, malgré sa fatigue, confessait, prenait soin de sa famille, de ses amis; qui est 

resté fidèle à son sacerdoce malgré les tribulations de l’église. 

Avec un regard humain, je me dis que rien de rien n'a changé en moi : toujours la même taille, 

la même démarche, le même caractère, le même humour. Avec un regard de foi, je constate un 

changement dans l’être et dans le faire : mes mains ont été ointes par le St Chrême pour bénir, 

confesser, consacrer le pain et le vin. J’ai reçu d’une façon particulière l’Esprit-Saint qui m’a 

consacré à Dieu, changement qui vient me toucher dans mon intimité avec Dieu. 

Dans cette nouvelle mission, avec vous et pour vous, tel un enfant, je vais faire mes premiers 

pas dans ce nouveau ministère comme prêtre. Par l’ordination sacerdotale, je suis d’une façon 

merveilleuse et complètement folle, un autre Christ envoyé pour être un instrument, un témoin 

de Dieu pour le monde. Je deviens le pauvre vase d’argile contenant un trésor que Dieu a mis 

en moi : pauvre parce que je n'aime toujours pas perdre dans les jeux ! Pauvre parce que j’ai 

facilement une parole rapide, maladroite et parfois blessante ! Pauvre parce que je ne mets pas 

toujours Dieu en premier dans ma vie. Pauvre parce que j’ai aussi du mal à pardonner, à aimer 

gratuitement, à écouter ! Je vous demande pardon pour le mal que j’ai pu vous faire. 

Ce trésor déposé dans ce vase d’argile n’est pas fait pour être préservé, caché ; il est fait pour 

déborder, pour être versé, distribué.  

Un évêque disait "un prêtre qui n’est pas utilisé est un prêtre qui s’use !" 

Chers paroissiens, j’ai besoin de vous pour verser ce trésor malgré mes limites et grandir dans 

la sainteté afin de ne pas être un prêtre tiède.  

S’il vous plaît, j’ai besoin de votre aide, de vos conseils pour apprendre la patience avec les 

enfants, être doux avec les personnes malades, être exigeant pour la Vérité. J’ai besoin de 

votre soutien dans l’annonce de la foi, à travers votre travail, votre famille, vos amis. J’ai 

besoin de votre charité fraternelle, pour continuer ma conversion. 

N’ayez crainte de demander, de frapper à la porte pour un service, une communion pour un 

malade, une visite à une personne seule, pour demander ma prière. N’ayez crainte de voir ma 

faiblesse ! Comme le dit St Paul "c’est quand je suis faible que je suis fort." 

Amen 


